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« Jeunes noirs vivants » pour faire prendre conscience
au monde entier de ce fléau. Sur 56 000 personnes
assassinées au Brésil en 2012, 30 000 étaient des
jeunes de 14 à 29 ans et 77% des jeunes noirs. 

Est-ce pour cette raison que vous avez décidé d’ins-
taller votre compagnie de danse au cœur d’une des
favelas les plus défavorisées du Brésil ?
C’est une des raisons. Maré est un endroit complexe
avec 140 000 habitants, une des plus grandes favelas
de Rio de Janeiro. L’accès à la culture et à l’art est dif-
ficile, notamment par l’absence d’investissements des
pouvoirs publics. En partenariat avec l’association
Redes da Maré, nous avons créé le Centro de Artes de
Maré en 2009 et l’Escola Livre de Dança da la Maré en
2012. À travers la danse, nous essayons de trouver des
solutions pour soutenir aussi un peu leur ciel à eux. 

La danse est-elle un moyen d’adoucir les mœurs ?
Je ne pense pas que la danse doive obligatoirement
faire passer un message. Je défends certaines valeurs,
une éthique. J’espère pouvoir, avec mon travail, expri-
mer les possibilités qui s’offrent à chacun d’entre nous
pour faire bouger les choses, répondre à des interro-
gations grâce à des actions concrètes dans la vie quo-
tidienne. En ce moment, dans un monde où les
territoires et les frontières sont férocement défendus,
je propose de lancer un mouvement opposé, de s’ou-
vrir aux autres et d’inventer des résistances.

Propos recueillis par Nadège Michaudet, mai 2016

Lia Rodrigues
Née au Brésil, Lia Rodrigues, après une formation de
ballet classique à São Paulo, fonde en 1977 le Groupo
Andanc ̧a. Entre 1980 et 1982, elle vient en France et
intègre la Compagnie Maguy Marin. De retour au Brésil,
elle fonde sa compagnie, la Lia Rodrigues Companhia
de Danc ̧as. En plus de produire tous ses spectacles,
Lia Rodrigues crée en 1992 le festival de danse
contemporaine Panorama da Dança qu’elle dirige
jusqu’en 2005. Depuis 2004, elle développe des
actions artistiques et pédagogiques dans la Favela de
Maré où elle a créé en partenariat avec Redes da Maré
le Centro de Artes de Maré en 2009 et l’Escola Livre
de Dança da la Maré en 2012. Elle a rec ̧u du gouver-
nement franc ̧ais la médaille de Chevalier de l’Ordre
des Arts et des Lettres, en 2014 le prix de la Fondation
Prince Claus des Pays-Bas et en 2016 le Prix Choré-
graphie de la SACD/France. Parmi ses créations
récentes, on peut citer  Pororoca (2009), Piracema
(2011) et Pindorama (2013).

Je ne me considère pas comme pessimiste mais réa-
liste. Pour créer ce spectacle, un des livres qui m’a
beaucoup inspirée est La Chute du ciel de David Kope-
nawa et Bruce Albert. Ce livre a été écrit à partir des
propos de David Kopenawa, chaman et leader des
Indiens Yanomami, une tribu qui vit dans la forêt ama-
zonienne au Brésil. Il explique que, pour sa tribu et
pour les minorités en général, le ciel est tombé depuis
très longtemps. Au Brésil, il y a encore régulièrement
des génocides d’Indiens à cause de désaccords forts
sur la possession des terres. Des terres précieuses,
riches en bois, que certains aimeraient pouvoir exploi-
ter pour en faire un business lucratif. Mais les Indiens
se battent pour soutenir leur ciel et le préserver. Pour
ne pas disparaître, ils ont dû développer des manières
de survivre. L’anthropologue brésilien Eduardo Viveiros
de Castro dit d’ailleurs que les Indiens savent très bien
de quoi il s’agit et qu’ils sont experts en apocalypse
puisque leur monde a pris fin quand les Européens
sont arrivés pour prendre possession de leurs terres.
Mais malgré toutes ces horreurs et les génocides, ils
sont toujours là. Je suis persuadée que leur expérience
et leur vécu peuvent nous aider à soutenir notre propre
ciel. Ils nous livrent un savoir différent, inhabituel, un
savoir qui n’est pas occidental mais très instructif. 
À nous de le mettre en pratique.

Les questions climatiques semblent vous intéresser
tout particulièrement...
Effectivement, ces questions climatiques m’interro-
gent. L’homme est responsable des perturbations cli-
matiques actuelles et notamment du réchauffement
de la planète. C’est une question mondiale qui devrait
être prise en compte par l’ensemble des humains. Pour
la première fois cette année, on a travaillé dans des
conditions incroyables à Maré, en plein cœur de Rio,
par plus de 43 degrés. On a dû construire une estrade
en bois pour que les danseurs ne soient pas en contact
avec le sol en ciment qui était bouillant et les blessait. 

Quels autres combats vous mobilisent ?
Bien évidemment, je suis très touchée par l’avenir de
mon pays et des jeunes brésiliens et plus particuliè-
rement celui des jeunes noirs. J’ai d’ailleurs participé
à une campagne avec Amnesty International intitulée
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Comment votre création s’est-elle passée ?
C’était très compliqué de rester concentrée sur mon
travail car on vit un moment délicat au Brésil avec un
véritable risque de coup d’état contre la démocratie.
Des milliers de personnes, dont de nombreux artistes,
sont en train de descendre dans la rue pour tenter de
la défendre. Les choses restent très fragiles et on ne
se sent pas du tout en sécurité. La majorité du congrès
brésilien est corrompue. Le pays risque de basculer à
tout moment. Moi qui ai vécu ma jeunesse dans les
années 1970 et qui ai connu la dictature, je n’imaginais
pas que le pays puisse revivre de tels moments. 

Cette ambiance influence-t-elle votre travail ?
Bien sûr. Tout ce qui se passe dans le monde nous
affecte. Les attentats en Europe, les questions clima-
tiques, la situation des réfugiés… Mais il y a aussi des
sources d’espoir comme les mouvements d’occupation
des écoles par les étudiants au Brésil. Tout cela nous
interroge. D’ailleurs, le titre, Para que o céu não caia,
semble chaque jour un peu plus d’actualité. La ques-
tion est de savoir, aujourd’hui, ce que chacun de nous
peut faire pour que le ciel ne tombe pas. 

Vous avez déclaré : « Le temps est compté avant que
tout ne s’écroule ». Vous ne semblez pas très optimiste
pour l’avenir ?

« Soutenir 
notre propre ciel » 
Entretien avec Lia Rodrigues
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